
 

 Divers « Jour de l’An »  

 
Chères Auditrices, chers Auditeurs, Que Dieu notre Père et le 
Seigneur Jésus-Christ vous accordent la grâce et la paix !  
Nous commençons une année nouvelle ; aussi notre méditation 
portera sur « Divers Jour de l’An ». Lorsque j’étais à l’école 
primaire, l’instituteur nous envoyait à tour de rôle au tableau 
écrire la date du jour. Aujourd’hui, nous aurions écrit : 12 janvier 
2016. Nous fonctionnons avec un calendrier solaire, soit 
l’année de 365 jours + un jour tous les 4 ans. Et nous comptons 
par rapport à la naissance de Jésus-Christ. 2016, sous – 
entendu, après la naissance de Jésus-Christ.  
Pour nos amis juifs, l’année en cours a été fêtée les 14 et 15 
septembre 2015. Roch Hachana ! Cela signifie : « tête de 
l’année ». Ils fonctionnent avec un calendrier lunaire, mais calé 
sur la nouvelle lune qui suit l’équinoxe d’automne. Il s’agit de 
l’année civile. Actuellement l’an cinq mille sept cent soixante-
seize (5776). Pour ce qui est de l’année religieuse, elle 
commençait avec la nouvelle lune qui suit l’équinoxe du 
printemps, en mars ou avril. Pour nos amis musulmans, l’année 
en cours a commencé le 14 octobre 2015. Ils fonctionnent aussi 
avec un calendrier lunaire mais fixe de 354 jours. Actuellement 
ils sont en l’an 1437. Le repère étant l’Hégire, c’est-à-dire, le 
départ forcé du prophète de la Mecque pour Médine en l’an 
622.  
Et, selon les pays, il en va différemment. Le Japon s’est calé 
sur la date du 1er janvier à partir de 1873. En Chine, le nouvel 
an sera fêté le 8 février tandis qu’au Laos, Pi Mai, comme 
chaque année, sera célébré du 13 au 16 avril.  
Bien – Aimés, avec le nouvel an, nous avons la notion d’un 
commencement ou d’un nouveau départ, soit : un 
Recommencement. Qui n’a pas soupiré après un nouveau 
départ, surtout lorsque nous avons le sentiment que notre 
parcours est un fiasco, que notre vie est vide, que nous 
courons après le bonheur, sans réellement le trouver ?  
Le parcours du peuple Hébreu nous enseigne la voie de 
l’espérance. Voici ce que nous disent les Ecritures.  



Je lis : Ex. 12/1 Le Seigneur dit à Moïse et Aaron, en Égypte : « 
Ce mois-ci devra marquer pour vous le début de l'année, ce 
sera le premier mois. Je poursuis la lecture dans Ex. 13/1 
Moïse dit au peuple : « Souvenez-vous de ce jour-ci ! Grâce à 
sa force irrésistible, le Seigneur vous a fait sortir d'Égypte où 
vous étiez esclaves. Lorsque vous célébrerez cet événement, 
vous ne devrez pas manger de pain levé. Précision au v. 4 
C'est aujourd'hui que vous sortez, au mois des Epis, en hébreu 
Abid, appelé plus tard mois de Nisan. Ce nouvel an, fixé par 
instruction divine à Moïse et Aaron, marque la fin de la 
servitude. Et aussi, le point de départ pour la terre promise. 
Comment en est-on arrivé là ? Car la vie avait son rythme, et 
son lot de souffrances, au long des mois et des années 
précédents. Après la mort de Joseph, le peuple Hébreu a été 
soumis à une dure servitude pendant plusieurs siècles. Il est 
précisé Ex.2/23 BDS Le temps passa. Le roi d’Egypte qui avait vu 
grandir Moïse, mourut et les Israélites gémissaient et criaient 
encore sous le poids de l'esclavage, et leur appel parvint 
jusqu'à Dieu. Dieu entendit leur plainte et se souvint de son 
alliance avec Abraham, avec Isaac et avec Jacob. Dieu regarda 
les Israélites, et il en eut compassion. (BLS)  

Alors Dieu a envoyé Moïse et Aaron vers Pharaon, avec ce 
message : Laisse aller mon peuple. Refus de Pharaon, et 
durcissement de la situation, malgré des signes prodigieux et 
neufs plaies qui ont frappé les Egyptiens. La dixième plaie sera 
un coup fatal et décisif pour Pharaon et l’Egypte tandis que 
pour les Hébreux, un signe protecteur, sous forme d’une 
alliance scellée dans le sang de l’agneau immolé. Je lis : Ex. 
12/6 et suivants : « le soir de ce jour, dans l'ensemble de la 
communauté d'Israël, on égorgera la bête choisie. On prendra 
de son sang pour en mettre sur les deux montants et sur la 
poutre supérieure de la porte d'entrée, dans chaque maison où 
l'un de ces animaux sera mangé. On rôtira cette viande puis, 
pendant la nuit, on la mangera avec des pains sans levain et 
des herbes amères. Voici dans quelle tenue on mangera ce 
repas : les vêtements serrés à la ceinture, les sandales aux 
pieds et le bâton à la main. On mangera rapidement. Telle sera 
la Pâque, célébrée pour moi, le Seigneur. 



Pendant cette nuit, je passerai à travers l'Égypte et je ferai 
mourir tous les premiers-nés du pays, ceux des hommes 
comme ceux des bêtes. J'exécuterai ainsi ma sentence contre 
les dieux de l'Égypte, moi qui suis le Seigneur. Mais sur les 
maisons où vous vous tiendrez, le sang sera pour vous un 
signe protecteur ; je le verrai et je passerai sans m'arrêter 
chez vous. Ainsi vous échapperez au fléau destructeur, lorsque 
je punirai l'Égypte.» En célébrant la Pâque, le peuple s’est 
placé au bénéfice du sang versé, et l’ange de la mort ne les a 
pas touchés. Epargnés donc, et libérés, comme le Seigneur l’a 
annoncé. Car, je lis v.31 à 33 Le Pharaon, en pleine nuit, 
convoqua Moïse et Aaron et leur dit : « Quittez mon pays ! 
Partez, vous et vos Israélites ; allez rendre un culte au 
Seigneur, comme vous l'avez demandé. Prenez même tout 
votre bétail, comme vous l'avez dit, et allez-vous-en. Et puis, 
demandez à votre Dieu de me bénir » Les Égyptiens, croyant 
qu'ils allaient tous mourir, poussèrent les Israélites à quitter 
rapidement leur pays.  
Bien-Aimés, chacun de nous a son histoire personnelle. Une 
date de naissance, puis, au terme de 365 jours, la date 
anniversaire. Et ainsi nous comptons nos jours. Aujourd’hui, 
pour ce qui me concerne, je deviens un tout jeune 
septuagénaire. Job, après avoir perdu tous ses biens et même 
tous ses enfants, Job, en pleine tourmente, dira : je cite : Et 
mes jours ont passé plus vite qu'un coureur, ils se sont tous 
enfuis sans voir aucun bonheur, glissant rapidement comme un 
bateau de joncs, comme un aigle qui fonce du ciel sur sa proie. 

9/25 Chaque nouvel anniversaire est là pour nous rappeler la 
fuite du temps, avec ses conséquences. Dans une de ses 
tragédies, le poète Jean Racine, fera dire à son héroïne Athalie, 
que sa mère Jézabel se fardait le visage pour, je cite : « réparer 
des ans l’irréparable outrage.» Toutefois, les rides sont les 
moindre des signes du vieillissement. Et, qu’on le veuille ou 
non, tout individu, avance vers une échéance qui est le rendez-
vous donné à tous les vivants ; je viens de citer la reine des 
épouvantes, c’est-à-dire : la mort.  
Ce rendez-vous est incontournable ; il faut donc s’y préparer. 
Comme le dit Moïse dans sa prière, au Psaume 90, «la vie 



passe vite et nous volons vers la mort.» c’est pourquoi il ajoute : 
«fais-nous comprendre que nos jours sont comptés.» Bien-
Aimés, en comprenant cela, comment ne pas agir avec 
sagesse, et se préparer à rencontrer Dieu ? Le prophète Amos, 
tout comme votre serviteur aujourd’hui, nous y encourage.  
Dans sa première lettre aux Corinthiens, l’apôtre Paul écrit : 1Cor. 

5/7 BFC Christ, notre agneau pascal, a été sacrifié. C’est à cause 
de la mort de Jésus, et de son sang versé sur la croix, à 
Golgotha, que nous sommes épargnés, délivrés de la colère 
avenir. Car, c’est par la foi en son nom que nous recevons le 
pardon de nos péchés et la vie éternelle. Et, précisons-le, la vie 
éternelle n’est pas seulement une vie à venir, elle est, en 
réalité, une qualité de vie qui commence dès à présent, et qui 
se poursuit dans l’au-delà. Christ, notre Pâque, a été immolé. 
Alors, Bien-Aimé, si ce n’est déjà fait, aujourd’hui, place-toi au 
bénéfice de ce sacrifice; c’est pour toi, pour expier tes péchés, 
que Jésus-Christ, le sauveur, est mort. Pour cela, confesse-lui 
ta misère, demande lui de te pardonner ; c’est ainsi que tu 
appliqueras, par la foi, le sang de Jésus sur ton cœur. Et le 
Saint Esprit mettra dans ton cœur une paix extraordinaire, 
comme gage du pardon donné, du plein salut de Dieu.  
La nouvelle année est pour beaucoup l’occasion de prendre de 
bonnes résolutions, et aussi l’occasion de formuler toute sorte 
de bons vœux.  
 
La nouvelle année est pour certains l’occasion de prendre de 
bonnes résolutions. Exemple : j’arrête de fumer. Mon 
cardiologue dit, concernant les fumeurs qui travaillent et par là 
même, cotisent, que l’on devrait les décorer ! Cela sous-entend 
qu’ils ne profiteront pas de la retraite pour laquelle ils auront 
cotisé. Terrible réalité, malheureusement. Et malgré la mention 
: fumer tue, mise en évidence sur les paquets de tabac, 
combien ont vraiment le désir de s’arrêter ? Hélas, beaucoup 
de ceux qui, sincèrement, ont voulu s’arrêter, ont reconnu : 
c’est plus fort que moi, je n’y arrive pas. Bien-Aimé, Jésus a dit : 
Si le Fils vous libère, vous serez alors vraiment libres. Oui, il a 
ce pouvoir ; il brise toute chaîne.  



Aujourd’hui, demande-lui de te délivrer et il le fait, en cet instant 
même. Un exemple, pour nous aider à entrer dans la grâce de 
Dieu, c’est-à-dire à sortir de nos chaînes : une chèvre, qui n’est 
pas celle de monsieur Seguin, est attachée dans un enclos par 
une corde de 5 mètres. Elle peut tranquillement brouter dans un 
cercle de 10 mètres de diamètre. Mais elle ne peut pas aller au-
delà à cause de l’attache. Enlevez-lui la corde ; elle est 
maintenant libre de brouter où se trouve la meilleure herbe, en 
sortant tranquillement du cercle où elle était retenue. Bien-
Aimé, cela signifie simplement que ce jour, à l’instant, si tu le 
veux, au nom de Jésus, tu peux poser ta cigarette, et dire, c’est 
terminé. Et, tu peux ajouter : la preuve, c’est que je jette le 
paquet par lequel j’étais tenu captif. Bien-Aimé, j’ai vu 
beaucoup d’amis agir ainsi et être délivrés ; merci Seigneur. 
D’autres sont addicts, et cet adjectif est un anglicisme qui vient 
lui-même du latin addictus c’est-à-dire esclave, assujetti. 
Addicts à l’alcool ou à diverses drogues. Nul n’est besoin d’en 
souligner les ravages et parfois les « dégâts collatéraux » qu’ils 
peuvent générer. Trop nombreux, en effet, sont ceux qui ont 
perdu la vie prématurément des suites d’overdoses ou de 
conduite en état d’ébriété. La question sera donc à nouveau: 
Bien-Aimé, veux-tu être délivré, veux-tu être affranchi par le 
Seigneur ? Quand Jésus a parlé aux Pharisiens de devenir 
libres, ils ont réagi, en rejetant cette parole et en déclarant : je 
cite : Nous sommes les descendants d'Abraham et nous 
n'avons jamais été les esclaves de personne. Comment peux-tu 
nous dire : “Vous deviendrez libres” ? Tiens donc ? Et les 
quatre siècles passés en Egypte et rappelés chaque année lors 
de la célébration de la Pâque ? Faut-il également mentionner la 
déportation à Babylone ? Quand on ne veut pas de la 
délivrance, quand on se complait dans sa servitude, alors on 
avance toutes sortes d’arguments. Jésus délivre ceux qui font 
appel à lui. Tout simplement. Il n’est aucune chaîne qu’il ne 
puisse briser, aucune addiction dont il n’ait triomphé. Bien-
Aimé, prends courage, aujourd’hui le Seigneur se tient près de 
toi. Appelle-le à ton aide.  
 



Le nouvel an est aussi occasion de formuler des vœux. Le plus 
utilisé est : bonne année, bonne santé ! Car il est évident que la 
santé est une richesse, qu’on mesure souvent, hélas, quand on 
l’a perdue. L’apôtre Jean commence sa courte lettre à Gaïus 
par un vœu, je cite: Bien-Aimé, je souhaite que tout aille bien 
pour toi et que tu sois en aussi bonne santé physiquement que 
tu l'es spirituellement. Gaïus était en bonne santé sur le plan 
spirituel. Des voyageurs chrétiens avaient apporté à l’apôtre un 
bon témoignage à propos de la conduite sincère le concernant. 
Sans minorer la souffrance de ceux qui sont affectés 
physiquement, je dis que la santé de notre âme est prioritaire. 
Jésus l’a souligné, en posant la question : Que servira-t-il à un 
homme de gagner le monde entier, s’il perd son âme? Ou que 
pourra donner un homme en échange de son âme? Mat. 16/26 

Nous lisons dans Eccl. 9/8 la recommandation suivante, je cite : 
Qu’à tout moment tes habits soient blancs et que l’huile ne 
manque pas sur ta tête! C’est tout un programme. Au seuil de la 
nouvelle année, nous pourrions le faire nôtre, comme un vœu 
qui nous est adressé de la part du Seigneur, et comme une 
résolution, un choix de vie, afin de veiller à la bonne santé de 
notre âme. Qu’à tout moment tes vêtements soient blancs ! 
Pour cela nous avons deux options : soit ne pas les salir, soit 
les laver régulièrement. Difficile, voire impossible de vivre la 
première option.  
L’Ecriture affirme : il n’y a pas un seul homme qui ne pèche 1 Rois 

8/46 Nous sommes tous concernés, mais nous avons l’autre 
option : je lis 1 Jn 1/8 et suivants : Si nous prétendons être sans 
péché, nous nous trompons nous-mêmes et la vérité n'est pas 
en nous. Mais si nous confessons nos péchés, nous 
pouvons avoir confiance en Dieu, car il est juste : il pardonnera 
nos péchés et nous purifiera de tout mal. Mes enfants, je vous 
écris ceci afin que vous ne commettiez pas de péché. Mais si 
quelqu'un en commet, nous avons un avocat auprès du Père : 
Jésus-Christ, le juste. Car Jésus-Christ s'est offert en sacrifice 
pour le pardon de nos péchés, et non seulement des nôtres, 
mais aussi de ceux du monde entier. Bien-Aimés, confessons 
nos péchés; la démarche est incontournable. Que l’huile ne 
manque pas sur ta tête ! 



L’huile d’onction est un symbole du Saint Esprit. Lorsque Jésus 
a annoncé son départ à ses disciples, ils ont été remplis de 
tristesse ; alors il a ajouté : je cite Cependant, je vous dis la 
vérité : il est préférable pour vous que je parte ; en effet, si je ne 
pars pas, celui qui doit vous venir en aide ne viendra pas à 
vous. Mais si je pars, je vous l'enverrai… Quand viendra l'Esprit 
de vérité, il vous conduira dans toute la vérité. Il ne parlera pas 
en son propre nom, mais il dira tout ce qu'il aura entendu et 
vous annoncera ce qui doit arriver. C’est une réalité excellente 
que d’être éclairé et conduit par le Saint Esprit dans la 
révélation des Ecritures qui donnent la sagesse conduisant au 
salut par la foi en Jésus-Christ. 2 Tim. 3/15  

 

En terminant ces moments, je veux prononcer à votre intention les 

paroles par lesquelles Aaron et ses fils devaient bénir le peuple. Les 

voici : Que l'Éternel te bénisse et te protège ! Que l'Éternel te regarde 

avec bonté et qu'il te fasse grâce ! Que l'Éternel veille sur toi et 

t'accorde la paix ! Nomb. 6/22 BDS Bien – Aimé, écoute ce que Dieu dit à 

Moïse en lui communicant ces paroles pour Aaron et ses fils : je cite : 

C'est ainsi qu'ils m'invoqueront en faveur des Israélites, et moi, je les 

bénirai. Et moi, dit le Seigneur, je les bénirai. C’est plus qu’un vœu, 

même qualifié de pieux. C’est un engagement divin. Il est fidèle à lui-

même, à sa Parole. Alors, même si les jours qui viennent s’annoncent 

difficiles, avec le Seigneur, le meilleur est devant nous, Car notre cité, 

à nous, est dans les cieux, d'où nous attendons, comme sauveur, le 

Seigneur Jésus Christ, qui transfigurera notre corps humilié pour le 

rendre semblable à son corps de gloire, avec la force qui le rend 

capable aussi de tout soumettre à son pouvoir. Phil. 3/20 TOB AMEN 


